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DIVERSIFICATION DE L’ÉCONOMIE DE L’OUEST CANADA

Par Sandy Gillies

En tant que ministère axé sur la diversification économique de l’Ouest
canadien, Diversification de l’économie de l’Ouest Canada (DEO)
offre beaucoup de programmes et d’initiatives un peu partout dans
l’Ouest, mais que se passe-t-il plus particulièrement au Manitoba?

À l’heure actuelle, DEO procure du financement aux entrepreneurs
handicapés en ratifiant des ententes de prestation de services et de
développement des capacités avec l’Independent Resource Living
Centre (IRLC), qui travaille auprès d’une clientèle de handicapés de
la Ville de Winnipeg. L’IRLC, à son tour, conclut des ententes avec
SEED Winnipeg pour la préparation, l’évaluation, la formation et le
suivi du plan d’activité.

Partout dans l’Ouest, DEO a établi des programmes de micro-prêts
en collaboration avec des institutions financières, dans le but d’aider
les petites entreprises à trouver des solutions de financement souples.
Dans le secteur de Winnipeg, le Programme de micro-prêts de la
Coopérative de crédit d’Assiniboine permet d’avoir accès à des prêts
pour démarrer ou élargir une petite entreprise.  Les prêts peuvent servir
à financer des activités de marketing ou de développement de produits,
l’acquisition d’équipement ou d’autres actifs, et ce jusqu’à concurrence
de 20 000 $ remboursables sur cinq ans.  La Coopérative de crédit
d’Assiniboine se réserve le droit d’accepter ou de rejeter les demandes
et de fixer les taux d’intérêts.

Dans le cadre de l’Initiative francophone de développement
économique, DEO a accordé au Conseil de développement

économique des municipalités bilingues du Manitoba (CDEM)
les fonds nécessaires pour couvrir le fonctionnement quotidien et
assurer la poursuite et l’expansion des services actuels de cette
organisation.  Le CDEM, un conseil de développement économique
des collectivités bilingues du Manitoba, offre en français toute la
gamme des services nécessaires pour le lancement et l’expansion
d’entreprises au Manitoba.  Cet organisme a été mis sur pied dans le
cadre d’un projet des municipalités bilingues du Manitoba visant à
soutenir le développement économique communautaire dans les
collectivités bilingues rurales ainsi que dans trois banlieues bilingues
de Winnipeg, même si cet organisme avant tout axé sur la langue ne
restreint pas ses services à ces collectivités.

Le CDEM offre des services uniques comme le programme Mystery
Shoppers (acheteurs mystérieux) qui aide les entrepreneurs à cerner
les secteurs à améliorer et à augmenter leurs ventes.  Récemment,
l’organisme a mis sur pied un incubateur d’entreprises et travaille
actuellement à mettre au point un programme de mentorat pour aider
les nouvelles entreprises dans les collectivités rurales.  Le CDEM
participe également à une initiative nationale sous la direction de
Développement des ressources humaines Canada, qui aidera toutes
les collectivités francophones (à l’extérieur du Québec) à se pencher
sur le développement économique dans quatre secteurs prioritaires :
le tourisme, l’économie axée sur le savoir, le développement rural et
l’intégration des jeunes. L’organisation gère également un programme
SEED (à l’intention des entrepreneurs francophones) en partenariat
avec la province du Manitoba.
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L’immeuble Big 4 aujourd’hui.

Des danseurs examinent un dessin de l’immeuble rénové
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La résurrection du quartier historique de

la bourse de Winnipeg

Par Kelly Keith

Au nord de la fameuse intersection de Portage et Main à
Winnipeg, se trouvent une vingtaine de pâtés de maisons
parmi lesquels on retrouve les bâtiments historiques du début
du siècle les mieux conservés du secteur commercial, soit
117 immeubles construits avant 1914.  Désigné site historique
national en 1999, le quartier de la Bourse est la raison pour
laquelle, il y a cent ans, Winnipeg était connue comme la
« Chicago du nord ».  Le quartier de la Bourse tire son nom
des nombreux immeubles à vocation boursière qui s’y sont
installés entre 1880 et 1920.

Aujourd’hui, alors que nous venons encore de changer de
siècle, le cœur de Winnipeg va subir une intervention majeure
pour lui redonner vie.  Le maire de Winnipeg,
M. Glen Murray, préfère parler « de renaissance dynamique
du centre-ville de Winnipeg ».  Il s’agit d’un plan d’une valeur
de 31,5 millions de dollars pour la remise en état de la rue
Princess afin de permettre au Red River College d’installer
un campus au centre–ville et pour favoriser un rythme de
développement plus rapide dans ce quartier.

Grâce au financement de 1,4 million de dollars versé dans le
cadre de l’Entente de partenariat Canada/Manitoba pour
le développement économique de l’Ouest, on pourra sauver
un autre immeuble de la destruction et en faire un nouveau
projet de rénovation.  Le premier ministre de la province,
M. Gary Doer, et  M. John Harvard, député de Charleswood
St. James-Assiniboia, au nom de l’honorable Ronald J.
Duhamel, ministre des Anciens combattants et secrétaire
d’État (Diversification de l’économie de l’Ouest)
(Francophonie) ont annoncé la nouvelle alors qu’ils étaient à
l’intérieur même de l’immeuble menacé.

Avec ces fonds, on pourra rénover le sous-sol, ainsi que le
rez-de-chaussée et le premier étape de l’ancienne quincaillerie
Ashdown pour y accueillir la School of Contemporary
Dancers, le Manitoba Conservatory of Music & Arts ainsi
que le Winnipeg’s Contemporary Dancers.  Les autres étages
de l’immeuble abriteront l’entreprise Crocus Investments et
une coopérative d’artistes.

Connu depuis quelques temps comme le Big 4 Building, la
structure sise au coin des rues Main et Bannatyne a déjà
appartenu à James H. Ashdown, leader social et quincaillier.
Derrière sa façade relativement moderne, on retrouve un
immeuble qui remonte à 1904.  Cette rénovation devrait
redonner à cet immeuble tout son lustre d’origine.

« Voici une autre brique ajoutée au projet de reconstruction
continue du quartier historique de la Bourse », a déclaré
M. Harvard, « et tout en faisant cela, nous répondons aux
besoins de la communauté artistique.  Les arts et l’histoire
sont importants pour notre qualité de vie et rehaussent notre
capacité d’attirer des talents, des investissements et des
touristes dans notre ville.  Dans le dernier discours du Trône,
le gouvernement du Canada a réitéré son engagement de
travailler avec les secteurs privé et à but non lucratif, et les
autres gouvernements à la consolidation de l’infrastructure
culturelle du Canada. »

Le coût total des rénovations pour les trois groupes artistiques
est évalué à 2,65 millions de dollars, le projet devrait se
chiffrer à un total de 6 millions de dollars.  L’Entente sur le
développement de Winnipeg a offert une contribution de
225 000 $ pour la restauration historique de ce bâtiment.
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L’université de

Winnipeg lance le

projet P.L.U.T.O.

Mme Anita Neville, députée de Winnipeg South
Centre, visite un groupe d’enfants qui
perfectionnent leurs connaissances en
informatique.

Par Mark Gale

Mais non, l’université de
Winnipeg n’est pas une
nouvelle succursale de la
NASA!

La Faculté de l’éducation
de l’Université de
Winnipeg a dernièrement
lancé le projet P.L.U.T.O.
grâce à l’aide de
210 000 $ de l’Entente
sur le développement de
Winnipeg.  P.L.U.T.O.,
acronyme de « Please Let
Us Take Off » (Laissez-

nous prendre notre essor), est le nom d’un programme
communautaire qui a pour but d’aider les enfants et les jeunes à
risque de Winnipeg.  Anita Neville, la nouvelle députée de
Winnipeg South Centre, a annoncé cette aide financière au nom
de Ronald J. Duhamel, ministre fédéral responsable de l’Entente
sur le développement de Winnipeg, alors qu’elle se trouvait dans
les locaux du projet.

Avec le projet P.L.U.T.O., le programme de Baccalauréat en
éducation de l’Université de Winnipeg adopte une approche de
collaboration en établissant des partenariats avec le Winnipeg
Education Centre (WEC), le West Broadway Community Groups
et les écoles Gordon Bell et Fort Rouge.  Cette formule permet
aux partenaires d’offrir un soutien direct et tangible aux gens qui
vivent au centre-ville de Winnipeg.

Le but du projet P.L.U.T.O. est d’aider les jeunes à développer
leurs talents et à aider les jeunes parents à acquérir les compétences

formatrices, comme l’alphabétisation et les aptitudes sur le plan
technologique, qui les aideront à créer un environnement stimulant
pour leurs jeunes enfants.

« Je suis bien contente que le gouvernement du Canada ait décidé
de financer ce projet communautaire qui profite aux jeunes de la
ville et à leurs familles en les aidant à exploiter leur potentiel »,
indique Mme Neville.  « En investissant aujourd’hui dans nos jeunes,
nous investissons pour l’avenir et, avec ce projet et ses locaux
ouverts au public, nous devrions parvenir à briser le cycle de
l’analphabétisme dans les familles à risque. »

Le projet P.L.U.T.O. comporte deux volets :

Volet I – Mentorat des enfants et des jeunes « à risque ».
Le programme de Baccalauréat en éducation contient maintenant
un nouveau cours conçu spécifiquement à cette fin.  À partir du
groupe en classe, on désigne des jeunes qui seront encadrés pendant
le stage de mentorat pratique.  Les jeunes « à risque » devront
avoir entre 8 et 17 ans.  Les mentors devront consacrer du temps
et veiller à fournir ce qui manque à la plupart des jeunes à risque,
c’est-à-dire de l’aide et du soutien sur le plan académique, ainsi
que des conseils sur les enjeux de la vie quotidienne comme la
diversité culturelle ou les questions sociales ou encore la croissance
personnelle.

Volet II – Créer un emplacement acessible pour l’enrichissement
des jeunes années
Les jeunes parents qui souhaitent obtenir de l’aide pour
l’alphabétisation de leurs enfants ou pour se familiariser avec
l’informatique dans un contexte sécurisant peuvent s’adresser aux
mentors du programme en se rendant dans les locaux publics du projet.

Dans l’Entente sur le développement de Winnipeg, les
gouvernements du Canada, du Manitoba et de Winnipeg se sont
engagés à dépenser 75 millions de dollars sur une période de cinq
ans pour le développement économique durable de la ville.  Cette
initiative qui s’étend sur l’ensemble de la ville porte surtout sur le
développement de la main-d’œuvre, sur les investissements
stratégiques et sectoriels ainsi que sur la prospérité et la sécurité
des collectivités de Winnipeg.


